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De tous les partis communistes fondés en Europe 
après la Première Guerre mondiale, le Parti 
communiste italien fut le seul, dans la seconde moitié 
du XXe siècle, à pouvoir envisager d’arriver au 
pouvoir par les urnes et non à l’issue d’une révolution 
armée. Dans les années 1970, ses excellents résultats 
électoraux le plaçaient même au niveau des grandes 
formations de la gauche social-démocrate, qu’elle 
soit britannique, allemande ou suédoise.  

 

 

« Vers un avenir radieux »  
Image du film (2023) de Nani Moretti. Une section du parti 

communiste italien invite un cirque hongrois en 1956. Les 

événements de Budapest bouleversent les militants et les artistes… 

 

Comment expliquer une telle singularité, à la fois au 
sein du mouvement communiste européen, et plus 
largement de la gauche occidentale ?  

 

Nous tenterons d’apporter des éléments de réponse 
en retraçant à grands traits l’histoire du PCI. Nous 
nous intéresserons à la manière avec laquelle le PCI a 
tenté d’élaborer des réponses politiques spécifiques 
et originales aux différents événements auxquels il a 
été confronté lors de ses 70 années d’existence, que 

ce soit la montée du fascisme et la clandestinité dans 
l’entre-deux-guerres, puis la Seconde Guerre 
mondiale et la Résistance, et enfin la reconstruction 
de l’Italie et la Guerre froide dans l’après-guerre. On 
étudiera ses stratégies d’enracinement dans la 
société italienne et ses modes de fonctionnement 
dans ses zones d’implantation privilégiées (la Toscane 
et l’Émilie-Romagne) et on mettra l’accent sur le rôle 
d’acteurs importants dans la définition de cette 
« voie italienne vers le socialisme », d’Antonio 
Gramsci à Enrico Berlinguer, en passant par Palmiro 
Togliatti.  

          
Enrico Berlinguer                                                    Antonio Gramsci 
 

En quoi consistait le projet politique, social et 
économique porté par le Parti communiste italien, 
entre volonté de rupture avec le capitalisme et 
nécessité de s’adapter aux contraintes géopolitiques 
internationales qui pesaient sur la vie politique 
italienne ? Comment articulait-il l’aspiration à une 
transformation radicale des structures de la société 
italienne et un pragmatisme contraint face aux 
pesanteurs de celle-ci ?  
 

 
 

Pourquoi, en fin de compte, la solution politique 
élaborée pour répondre aux différentes crises qui ont 
agité la péninsule a-t-elle fini par être abandonnée et 
le parti qui la portait s’est-il auto-dissout à l’orée des 
années 1990 ? 
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